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StMAMRE.--Chronique.-Poéic: iomnynge aux abonnés du Courrier vera là le meilleur programme pour la propagation de
du Canada, par L. Il. Fréchetto.-Lcture de M. Rameau sur le I
Patriotisme, (suite).-Lt Croix et l'Epe au Canada, par 0. David , la bonne et saine littérature.

de Ste. Thérôse, (suite et in).-La Rose, le Jasmin et Chne.ý- Moins d'un mois après. avait lieu à la Paroisse deProfits historíqiis te brive Crion.-Le sitéet de fer.-Pouilatoni
de la terree-inimne. Montréal la grande manifestation en faveur du Souve-

rain Pontifc, et 'Echo publiait les discours remarqua-
bles prononcés en cette occasion par les honorables.

t H O 0 N Q ! E . Chauveau, Cherrier, Meilleur et Ouimet.
Plus tard nous avons pu assister à une manifestation

BQM.M4t ;-Cour doi sur le k. vohnme de PEca.-rxe gén- au Cabinet de Lecture en Phonneur des martyrs de Cas-
n-er de O. men enPSrie; loe.-Queted telfichardo. , Dans le prochain nuaméro nous commence-

à bli l d
Les évènements qui surviennent chaque jour sont si

importants qu'il a fallu leur donner place dans cettel
chronique, eu commençant l'année ; mais, avant de con-
tinuer,.nous allons faire un retour sur J'année qui vient
de s'écouler.

Nous parlerons d'abord de .PEcho, parce que nous
avons i acquitter à cet égard n devoir de reconnais-
sanee. 1I a été accueilli jusqu'à ce jour avec intérêt et
bienveillance, et .gilce au concours et à la bonté dles
membres du Clergé et des Citoyens éminents, il a pu
travailler à remplir son but.

Quel est ce but? c'est de recueillir les publications
imnortantes de notre pays, et ainsi de répandre par la
voie de la presse toutes les bonnes idées émises dans
notre cher Canada.

De bonnes paroles peuvent être prononcées Cin diffi-
rentes circonstances, au Cabinet de Lecture, à linstitut
Canadien Fraýiçais et ailleurs, elles méritent d'être con-
servées ; de plus, il est à souhaiter qu'elle franchissent
l'enceinte qui les a entendues pour la première fois, et
c'est le dessein que 'Echo paroissial est appelé à réali-
ser. Voici comment il l'a accompli dans le courant de
celle année

La Salle du Cabinet a été inaugurée le 1'4 janvier
1860, et PEcho a publié les discours prononcés en cette
circonstance par Mgr. de Montréal, le Rév. Messire
Granet, le R P. Vignon,-le R. P. Aubert, et aussi ceux
des honorables Chauvenu, Chcrricr; Papineau, Dorion et
de M. Senécal.

Ces discours resteront; ils renterment les meilleures
idées sur Pinfluence des lettres, sur leurs devoirs et
leurs obligations : on sera toujours heureux -de pouvoir
les consultor dlans ce Recueil. Nons savons qu'on trou-.1

roUs1 pl r es LrctVaLx e ctte belle séance.

indépenda mmen t de ces circonstances solonnelles,
nous trouvons, dans l'année qui vient de finir, des tra-
vaux intéressants et importants.

Un discours de Messire Granet sur l'Autorité en phi-
losophie.-Un 'récil sur la Rivière-Rouge par le Rév. P.
Aubert.-Un travail de M. Hercule Beaudry, sur la
Liberté el la Religioa.-Un autre de M. Billion sur PE-
/ecfrici/.-Les discours (le M. Bouclier de la Bruère,
sur :a Colonisation; ceux de M. Rameau, sur la Race
ftançaise en Amérique, et sur le Patriolisme.--Celui de
M. Sempé sur L'Abus du taleun.-L'histoire de Marie-
Stuari par M. François Benoit ; de la Savoie par M.
Roux, curé des Cèdres ; de PEsclavage par M. Georges
Desbarrats; différents récits de M. Stevens, les Aventures
de Pierre Souci; les 3 souhaits: un véritable traité sur
les thédtres. Mais nous nous apercevons (lue noIre
nomenclature serait trop longue ; il nous faudrait trans-
crire ici, en grande partie, la table des matièures, nos
préférons y renvoyer nos lecteurs. Nous n'avons men-
tionné que quelques-uns des travaux et des discours
donnés dans notre ville ; nous pourrions aussi rap-
peler des articles intéressants, fournis par d'autres
localités, et en particulier les articles remarquables four-
nis par les élèves les plus distingués des principaux
colléges de ce pays.

Nous espérons, cette année, être en mesure de
publier un plus grand nombra de ces travaux. Cejour-
nal est Jeune encore, il fait son chemin. Il conservera
toujours la même fidélité à ses promesses et aux hautes
obligations qu'il s'est imposé ; mais, en même temps il
profitera des leçons que. lexpérience de chaque jour
peut lui donner.


